
LA NATURE
S’INVITE AU PONTÈT

Deux poiriers et plusieurs arbustes à petits fruits – cassis, casseille, groseillier,
mûre et amélanchier – ont récemment trouvé place au Pontèt, à Chermignon-
d’en-Haut. Cette première étape du réaménagement des espaces verts, menée à
bien en novembre dernier, marque le début d’un projet qui veut redonner de la vie
à un espace jusque-là essentiellement minéral.

RACINE CARRÉE, 

Fondée en 2021, l’association Racine Carrée œuvre
pour la biodiversité faunistique et oristique
dans la région de Crans-Montana, Lens et Icogne.
Pilotée par un comité d’une dizaine de personnes
et forte d’une trentaine de membres, elle agit
avec la population et collabore avec les autorités,
les scientiques, les acteurs locaux et d’autres
associations de protection de la nature. Tout
au long de l’année, elle propose des actions et
événements destinés au grand public : arrachage
de plantes invasives, démontage de barbelés,
ateliers autour des glaciers, balades didactiques,
plantation de haies indigènes ou installation de
nichoirs pour des espèces rares.

PARTENAIRE ENGAGÉ

Plus d’informations sur les activités :
www.racine-carree.ch

La place du Pontèt deviendra plus

accueillante, en y intégrant de la verdure

et des arbres fruitiers.

Mené conjointement par la Commune de Crans-Montana et
l’association environnementale Racine Carrée, ce projet vise à
replacer la nature au cœur du village. Sa suite est prévue pour le
printemps2026:prairieseuriessur lespelousesbordant laplace,
plantation d’espèces indigènes, entretien différencié et toiture
végétalisée sur l’arrêt de bus. Des nichoirs et hôtels à insectes
permettront également d’observer la faune locale. L’inauguration
est prévue enmai 2026, en présence des habitants.

Accueillir la nature

Lesobjectifsdecetteactionsontmultiples.Laplantationd’arbres
fruitiers vise à créer un lieu de rencontre autour de la nature, au
cœur du village de Chermignon-d’en-Haut. Les variétés retenues
valorisent le patrimoine naturel de la région en réintroduisant des
espèces anciennes, comme la poire Aberiet, autrefois courante
sur le territoire. Ce projet a valeur d’exemple: il doit aussi
encourager des pratiques d’entretien plus douces et favorisant la
biodiversité.

Chacun peut y contribuer, même à petite échelle : en plantant
chez soi des fruitiers ou des haies vives composées d’essences
locales attirant les insectes, en laissant du bois mort ou une
haie de benji pour favoriser la vie dans son jardin. Même sur un
balcon, au printemps, il est possible de semer quelques eurs
locales qui nourriront abeilles et papillons.
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